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Par arrêlé du 27 décembre 1904, ont été nommés, à dater du 
1°" Janvier 1905 : 


MM. Gérôme (Joseph), Jardinier en chef titulaire; 
LaBroy (Oscar), Chef des serres titulaire; 
Pourion (Jules-Alphonse), Sous-Chef des serres titulaire; 
Layé (Georges), Chef de carré titulaire; 
Cartre (Octave), Chef de carré titulaire; 
Pace (Jean), Chef de carré titulaire; 
Beucancer (Louis), Chef de carré titulaire; 
RounauD (René-Marie), Chef de carré titulaire. 


Par arrêté du 20 janvier 1905, M. Gacraup (Ernest-lsidore) est 
nommé Stagiaire du Muséum pour la période du 1° janvier au 
1% novembre 1905. 


M. Perrier (Edmond), Directeur du Muséum, a été récemment 
nommé Président de la section d'Histoire naturelle du Comité de 
patronnage de l'École pratique des Hautes Études (Membres : 
MM. Van Tecnam, Guienarp, Bonnier et Lévy (Michel). Ii vient 


également d’être nommé Associé étranger de la Société zoologique 
de Londres. 


Par arrêté du 31 décembre 1904, MM. Serre (Paul) et Bavay 
sont nommés officiers de l'instruction publique; M™° Gazevce, 
MM. Wacner (E.), Viexaz, Mimon et Gosser (H.), officiers d’Aca- 


démie. 


Par arrêté du 14 janvier 1905, M. Perrier (Edmond), Direc- 
teur du Muséum, est nommé Chevalier du Mérite agricole. 


CORRESPONDANCE. 


Par lettres des 4 et g novembre 1904, M. le docteur [uver an- 
nonce l'envoi de caisses et colis contenant des collections diverses. 


e—a O Sweor 


L'Académie royale des sciences de Turin transmet une circulaire 
du 1° janvier 1905, annonçant qu'un concours est ouvert auquel 
seront admis les savants et les inventeurs de toutes ies nations, con- 
cours ayant pour but de récompenser le savant ou linventeur, à 
quelque nation quil appartienne, qui, durant la période qua- 
dricnnale de 1903-1906 , «au jugement de l'Académie des sciences 
de Turin, aura fait la découverte la plus éclatante et la plus utile, 
ou qui aura produit l'ouvrage le plus célèbre en fait de sciences 
physiques et expérimentales, histoire naturelle, mathématiques 
pures et appliquées, chimie, physiologie et pathologie, sans exclure 
la géologie, l’histoire, la géographie et la statistique». Ge concours 
sera clos le 31 décembre 1906. La somme fixée pour ce prix, la 
taxe de l'imposition mobilière déduite, sera de 9,600 francs. 


Dons : 


t Ours à collier ( Ménagerie), donné par le docteur Aunac, médecin des 
colonies. 
1 Ours brun (Ménagerie), offert par M™ Segond- Weber. 


ə Ghèvres (Ménagerie), offertes par M. Morlot, commis à la Ménagerie. 


PRÉSENTATIONS D'OUVRAGES : 


M. Mexecaux dépose sur le bureau de l'assemblée pour être ollert 
en son nom et au nom de MM. Bamıère, éditeurs, les 7 derniers 
fascicules de son ouvrage sur les Mammifercs. 


Le fascicule 14, Cochons et Hippopolames, renferme 4 planches en cou- 
leurs et 5 photogravures: 

Le fascicule 15, traite des Bœufs, Buflles et Bisons en 56 pages, avec 
6 planches et 8 figures; 

Le fascicule 16, Afoutons et Chèvres, contient 3 planches et 10 figures: 

Le fascicule 17, traite des Antilopes et des Chamois, quelques-uns de ces 
jolis animaux sont figurés dans 8 belles planches et dans 18 photogra- 
vures : 

Le fascicule 18, Cerfs et Chevreuils, renferme 4 planches et 20 figures; 

Le fascicule 19, triate des Chevrotins, des Chameaux et des Girafes ; 

Quant au 20° et dernier fascicule, il est consacré uniquement aux groupes 
si curieux des Marsupiaux et aux Monotrènes ; il renferme 3 planches et 
19 figures. 


À — 


L'ouvrage est ainsi complet en 2 volumes, comprenant plus de 1,100 
pages de texte, 81 planches en couleurs cl environ 240 photogravures. 


M. Gaupry (Albert) s'exprime dans les termes suivants : 


J'ai honneur d'offrir au Muséum un mémoire qui a été composé dans 
le Laboratoire de Paléontologie et porte pour titre : Fossiles de Palagone, 
Dentition de quelques Mammifères. 

Tous les savants du Muséum savent qu'on a découvert en Patagonie 
d'admirables gisements de Mammifères tertiaires, et que M. André Tour- 
nouër a fait des fouilles qui ont enrichi nos collections d’une multitude de 
fossiles absolument nouveaux pour nous. Il a déjà fait quatre voyages en 
Patagonie et il vient d'y retourner encore. 

Les fossiles rapportés par M. André Tournouër sont si nombreux et si 
volumineux, que M. le professeur Boule ne sait comment il va les intercaler 
dans la galerie de Paléontologie déjà très remplie. Hs sont d'une grande 
importance, non seulement parce qu'ils appartiennent à des genres diffé- 
rents de tous les nôtres, mais parce qu’ils représentent des états d’évolu- 
lion qui ne concordent pas avec ce que nous a appris l'étude de Thémis- 
phère boréal. Ainsi ils soulèvent des questions d'un vif intérêt pour les 
naturalistes philosophes. Mais, avant de raisonner sur eux, il faut bien 
déterminer leurs caractères. Quoique, à l'étranger, plusieurs paléontologistes 
aient fait des travaux pour reconnaître les genres et les espèces des Mam- 
mifères tertiaires de la Patagonie, nous avons eu beaucoup de peine à les 
distinguer les uns des autres et à marquer leur rang soit dans les séries 
zoologiques, soit dans la succession des âges de la Terre. Je ne suis plus 
chargé de classer les collections du Muséum: mais, comme je le dis en 
commençant ma publication, il west doux d'aider à mon tour dans sa 
vaste besogne mon dévoué ami M. Marcellin Boule, qui longtemps m'a 
tant aidé pour l’arrangement de notre galerie de Paléontologie. Je lui ai 
donc proposé de classer avec M. André Tournouër les collections que notre 
vaillant voyageur a réunies. 

Ce premier mémoire que j'ai l'honneur de présenter au Muséum est une 
étude sur les dentitions. Les nombreuses et consciencieuses gravures faites 
par habile préparateur de Paléontologie, M. Papoint, rendront, je T'es- 
père, ce travail de quelque utilité. 


Présentation par M. le D" Trouessarr (E.-L.), du Catalogue des 
Mammifères vivants et fossiles (supplément), fascicule HI, 1904. 


Le second fascicule de ce Supplément ayant paru pendant les vacances, 


Es 


wo Doe 


M. le professeur Oustalet a bien voulu se charger de le présenter, dès la 
rentrée , à la Réunion des professeurs du Muséum. Ce fascicule de 256 pages 
est entièrement rempli par l’ordre des Rongeurs. On peut juger par ce 
fait de l'augmentation toujours croissante des espèces nouvelles dans ce 
groupe déjà si nombreux. Getle augmentation est due en grande partie 
aux recherches d’un Américain, le D" W. L. Abbott, qui, monté sur un 
yacht qui lui appartient, parcourt depuis plusieurs années la Malaisie et la 
mer de Chine, explorant successivement les archipels si nombreux de cette 
région. Les récoltes de ce zélé voyageur ont montré que presque chacune 
de ces iles possède ses espèces particulières. 

Le troisième fascicule, que j'ai l'honneur de présenter aujourd’hui, est 
consacré au vaste groupe des Ongulés et accuse une augmentation non 
moins considérable. Parmi les espèces vivantes, la famille si remarquable 
des Girafes s’est accrue du genre Okapia voisin de l'Helladotherium, et d’une 
véritable Girafe á cing cornes, que les naturalistes n'avaient pas encore 
distinguée des autres Girafes d'Afrique. Parmi les types fossiles nouveaux, 
beaucoup plus nombreux, il convient de signaler les genres de Probosci- 
diens éocènes, découverts par M. C. w. Andrews dans la haute Égypte, et 
qui permettent de relier le Dinotherium, les Mastodontes et les Eléphants 
plus modernes, au Pyrotherium de Patagonie, jetant ainsi pour la première 
fois quelque dite sur la phylogénie de ce groupe , un des plus intéres- 
sants et des plus spécialisés de la classe des Ménmnitères. 


COMMUNICATIONS. 


Pre VII av Musgom 


(18 nivôse an x-8 janvier 1805), 


paR E.-T. Hamy. 


On chercherait en vain dans les actes du Muséum la moindre trace de 
l'événement, pourtant unique dans l'histoire de cet établissement, dont la 
date du 8 de ce mois marque le centenaire. Le 8 janvier 1805, en effet. 
le pape Pie VIT, qui avait présidé le 2 décembre à Notre-Dame la céré- 
monie du sacre de l'Empereur et visitait la capitale avant de retourner 
dans ses États, se présentait au Muséum où il était recu par Fourcroy et par 
ses collègues. 

Et cependant ni les procès-verbaux de l’Assemblée, ni les dossiers de 
pièces qui s’y rapportent, ni les liasses de la correspondance ne renferment 


